
A S E MB L EI LE GIS LA T I V E, sans doute sur le Gouvernement de mon étaient envoyés ici pour se mettre à la tte
Hon. amti ; mais, en 1343, le Cabinet du parti Ministériel ou de l'opposition, il

sura DTrn ga ura.e L'&rnacssa. Baldwvin cessa d'exister, et depuis lors, y aurait aussot les contestes entre les par-
Mercredit 9 juü 1847. 1844, 45 et 46 sont passés, et pendant tout tis uetle pays serait dans in état pire que

. Ar.wtî.--J'avoue que le monsieur ce tens, on n'a pris aucun moyen de pou- jamais. Les bons. Messieurs vent très

qui vient de s'asseoir a déployé une hai- voir rencontrer cette minute. Et maintenant bien qu'ils ne doivent leus siége qu'aux

qté extraordinaire, il faut vraiment qu'il se répudiera-t-on ce changement des niveaux appels faits am nom du noble défunt, auquel

seit ferméasur le modèle du grand homme du Casnl Welland 1 je sais qu'ils ne le dé- je ne voudrais pas faire allusinst si ce n'a tait

ét de l'ancien monde. J'admire la coi- sapprouveront pas. L'Hon. lembre pour pouir rappeler au Mlinistère qu'ils oît clé

fice des hans. membres pour Kington et Simcoo connaissait quelque chose de cette admis at pouvoir, en invoquant le nomit de

or HurOe qui prétendent pouvoir faire, ouvrage ; il a eut l'avantage de vivre sur ses Lord Metcalfe. Cependant, qu'est-il arrivé

ir ise, fonctionner le gouvernement, lors- eaux, et ce monsieur aurait dû savoir que depuis 1 La lettre de l'hon. Orateur écrite

q est bien connu qu'ils sont assis sur un cettltération devait être adoptée. On a il y a huit i dix mois, à Lorn Cathcnrm, git
ut e p e q a d'éclater d'ut attaqué un monsieur qui n'est plus dans encore dans le Bureau du Gouvernement,
ideit àautre, et lruis sont forcée de cette Chambre (M. Killaly) qui a été au- contenant une stipulation, stiiulatioinà la-

retenir à leur service, un homme qui dans trefois collègue du Juge casenmbryon et du quelle ils avaient proinis de s'oppuoer. Il

huit jours Sera assis ur le Batnc des Juges. Membre pour Mégantic, oais en faveur semblait assez bien a Sir Allait McNab de

Les ons.rmemres qui ièent avec le mi- "duquel personne maintenant ne veut dire de faire des stiliulaione, i devrit être

nite hau lieu de chercher s e justifier un mot. Quand les Hons. messieurs ont-ils d'abord Conseiller Législatif, ensuite avoir

dues accusations portées contre eux 'ont pIcouvertque les estinés étaient incorrects? tlie louis par an, Puis, nommer ses dépu.
fit que s'attacher à trouver des fautes das l'ré.cîaéiet lorsqu'ils ont trouvé ,ue le fa- tés, c'étatassez le stipulations assurément.

l'han. membre pour la quatrième division Iily compact pouvait faire fonctionner le Si moi ln. ami pour North York, a foulé

d'York (M. Balhvin). Est-ce là la ma- gouvernement du Haut-Canada. C'est alors aux pieds la Prérogative de tu Couronne,

nière de se justifierîi Est-ce l'usage, chez qu'ils se sout vengés sur un homme qui était lorsque commante Ministre de la Couronne,

le ministres en Angleterre, lorsqu'on leur eirmanger ià la vieille troupe de Loyalistes, ont disait qu'il avait fait des stipulaions,

demande des explications, de rdre le qui se pensent crées exprès por gouverner qu'a donc fait Sir Allait McNab lorsqu'di a
change et de 'élevercasontrel'opposiion le Haut-Csnada, et qui semblent et etTt fait ces stipulations sans être nullement mi.

e erabiités de telle ou telle élection i?être capables de le gouverner encore quel- nistre de Lird Cathcart ? comment les Min-

Nr, ces ohtmes d'état, cherchent à jus-:u(Ile tms. L'on. 'Membre pour Leeds est istres en Angleterre ont-ils iriitm les Roi,
tailer leur politique et à expliquer toutes cir- îopposé à cefamily compc : lorsqu'après une longue repré.entation au

constancee équivoîlues et non à retourner M. Gowan: Oui. sujet d'une nommiaisnmu qui ne leur plaisait

eu acusations, et à le faire de manière à Alors comment se fait-il qu'il !'ait défen- pas, ils y ont consenti 1 Ce cas n'est-il

blesser les sentiotens de leurs adversires;1 lu avec tant de chaleur dans son discours pas exateent semblable à ceux qu'a rap-
ils adoucissent l'opposition bien loin de' le la nuit dernière 1 J'espère que l'l[on. portés hier l'hon. membre pour Leed,c'est-

lrrier. d rhon. iembre a nuentionné com- Muonieur aura la framclise d'avouer qîue à-dire, un le ces cas auquel omn pouvait se

be' il était r t à sacririeresa position, e -es idées sont changées surce sujet. (ui. soumieireansfairelesacrificed'aucunprimi-
bhien il étatrestait qu'aucun huomai en. Guvan, je n'ai point dit cela). Nuit, je cipe, comme ceux auquels s'étaient souais

gagé dans les affaires commerciales n'oit pti sais que l'Hon. Membre n'a point dit cela ;lies Ptts, les Foxa et les Cannuing de l's-

être troutvé pour prendre la place qu'il occu- imlais l'lion. Menmbre doit reconnaiire au toire Parleientare ? Non, ils étatient du-

pe. Miais l'bon. monsieur a oublié de par- moins que sa défense a été uîît peu trop 1 terminés à insister sur leur stipulation, disas

ler d'une autre nomination d'un monsieur, chaleureuse. Il a cherché à jeter un biran- sa plus grande étendue , et le Gouverneur-

stis caractère politique, tite à la recom-sdoit de discorde parmi les membres qui sié- Général fut forcé, car il est à supposar

mandation d'un aute nonsieur, à quit on!gent de ce côté-ci de la Chambre afin de qu'il ne l'a pas fait île gaité de ceur, de re-

s'adress, mais qui a refusé de prêter son al. leur faire abandonner l'Hon. Membre pouir fuiser ce qu'il avait promis de faire. Il y
ai essm istère. N'y a-t-il pas un mur- North-York, qu'il a représenté comme un avait pourtant un tems où le mot de sipula-

bPn au fauteuil da conseil législatif 1 trompeur qui les a engngé à encenser leur tion était le mot de guet du parti. Il fut

urquai n'a-t-il pas été choisi pour cecaioniiateur. Mais l'Hon. Monsieur s'est sans cesse répété pendant dix à quinze

ourstocar je suppose que l'lhon.mtuonsieur trompé. Les Membres de ce côté-ci tue sont Jours i Lord Metcalfe l'exprima lumi-mése

bientôt se retirer desîafiires. Dans ce nullement dusposés la louer tous les ac- hardiment, mais il le oidifia ensuite, et
as, l'lhon. monsieur maintenant dans cette tes de Lord Duirlhan, niais ils cn approu- plus tard, il l'abandonna tout-à-fait ; de,
tambre qui est si éminent comine juris. vent beaucoup, et en particulier cette partie manière que le fpays a maintenant un gos-
onisu;te, qlui a une Ai grande réputation pour du rapport qui fait allusion ait family com- vernement Respotnsable compris de la

s conniaisances légales, qui n au Moins puel, et qum j'eus désiré entendre lire à nmmue manière qu'il l'êtait sous l'adminis-

sssé ses viginti annorum labores, aurait l'Hlon. Membn pour Leeds. Je tue pense tration de moni hon. ami pour North Yorki

té nis dans quelqu'emploi Plus approprié pas qjuetout soit perdu, et j'espère que bien- seulement la majorité est d'une au lieu ud

la nature de ses études. Mais atm lieu de tèt oni entendrau l'Hllo. Membre nous dé- cinquante. Maintenant, que les hon'

ela l'hon. monsieur dont je parle a été clarer ouverement ce qu'il pense de cette Messieurs considèrent ce qu'ils ont gagne
aomne à la place de président du conseil alliance. Je suis fàche d'occuper le tems avec la conufision qu'ils ont créée. Les

égilstif, et tl[%on. membre pour Kingstoni de la Chamibr à ine heure aussi avancée 'essieurs qui sièget vis.-A-vis ont-ils obte-

romui à un emploi pour lequel I hia-tmmte mitais il y a in point de vue de laposition nu les Ministree toute l'attention qu 'iLs

'eût jamais soupçonné qu'il était qualiié. titi pays, que les orateurs qui m'ont pié-é- avaient droit d'atedlre Leurs demande

'hosn. membre potir Huron a doné luu. l n'ont pas cenvisnrgé, etqui pourtant n'est ont-elles reçu toute la contsidération qu'ella

urd'hui quelques ex plications sur sa smi- las sins iismportance. Si oinue demandait méritaient 1 Ne serait-il pas mieux (lle lii

ot en Angleterre. Je n'ai pu m'einpècier quelle a été la miche lde la L gislation dl cshoes fussent reportés à l'état où elleii

a remarquer avec quelle complaisnie Canda, et particuiliôreniiut du celle iti étaient en 1843, et que les débats eussent1

lion. monsieur a parlé de ses comminiui bulias. Cnada, depuis qu'il a reçu des inîsti- pour sujet îles reformes Iratiqu8es ait lie:

tinos avec lord Grey, et spécialement de uâtions représetatives sous la Couronmie de points alstiaits i

a dépêches à snotre ministre a Washing- llritannique, je repondraia que ça é d'ap- Il y a deux le ces questions sur lesquel.

n; mais outre ces points, nous n'avonus profiondir constamniiiiiit le iquestions radi- les il est aboIluiment iécessa ire quie la

que peu d'informations. Lorsqu'il a étéi cales de Gouvernement, de polir lit machli- chambre reçoive des informatione.-C'eS

nvoyé en Angleterre il était facile d'obte- ie mise à sa disposition pur le Gouverne- la liste civile et l'usage de la langue fran.

ir de l'argent a 5 par cent. ment île la moère-pntrie, de miinicière à e3- çaise-et cependan te ne vois rien dan- l1

(M. Cayley lit remarquer ici qIlue lors- sayer à la faire tonctionner. Datis le Bas- discours à ce sujet. Ju ne veux pas tffe
'il était en Angleterre les débentures et- Canada, la minorité a gouverné la majorité ter de considérer ce discours comme ayan
diennes se donnaient à un escompte). tellement que le fait d'un homme occupant été écrit par l'Admiiniistration. Il a été écrit.

MI. Aylvin.-Dans tous les cias, l'honu. mne place dans le Conseil Exécutif etait sans aucun doute,par Lord Elgin; etie pense

onsieur ne pourra pus nier qu'à cette épo. assez pour l'exclure île la Chambre l'A- qu'il est bon et convenable, et qu'il indique
e l'argent pouvait être obtenuu . 5îpar semblée.Tout le teu.îc qui s'est écoulé le- le parti que devra prendre Soit Ex:celleice
ni, et mnme à 3 par cent. Mais le quelle puis la conqutte jusqu'u l'Union a éé dé- Il miontre ulle ce Gouverneur prendra lt
atière cet habile financier a-t-il surmonté I penné à chercher à faire du Canada l'eut- mime position ue Lord Cahlicart, c'est i
difficultés ? En disant à la chambre qu'illire ii despotisme. Dans toutes les cir- lire, celle de ie prendre aucun parti ri

vait pas fait un calcul correct; et cepen. consta nre on iavait recours au Gouver- pour ni contre Sonu Conseil. Si sunpré-
nt ce n'est que quelques mois nuparavant neur Général ; et depuis l'Union, la îmême déceseur avait suivi le même sytèmne, ai
'il était venu en chambre, et avait de. pratique a été suivie par rapport à la Pro- vie eut été moiins pénible ; et je veux ici

ndé à prêter £100,000 aux incendi6s vince du Canada-Uni. Le Gouvernement poti rUn mioient payer un tribut à la m .1
Québec. On fit même le cela une gran. Responsable a été introduit, il est vrai, moire de Lord Meucalfe. Quoique j'abu
faveurqiuoiqu'il y eût un bailleurde fonds, mais ce n'est cutuore qu'une forme sans vie. été un des adversaires de s Politique, jr
une sûreté personnelle pour garantir la L'lhon. Membre polir Kiîgston rit de cela n'ai jamais manqué d'admirer le couras
le. L'bon. monsieuravnit-il alors inten- ainsi que l'Hon. lemtbre pour Ilturon, mais avec lequel il a suivi sa marche, maI-
a ou mion du prêter cette somme ? S'il que voyons-nous aujourd'hui ? la vieille su- gré les diflicullés de tout genre qu'il a rer-
vait, quels étaient ses nioyen3 1 il devait prématie des Gouverneurs du Canada pré- centrées. J'ai admiré ia détermination et

rtainement les connaitre avant de faire la vaut encore. Ait umoment même où le son énergie, et la force d'âme avec laquele

position. pays allait posséder des institutions libérales, il n'a cessu de lutter, pour ce qu'il croyit
Mais il vint avec cette proposition au sous l'administration de mon lit. ami pOur sans doute être juste (appl.) lois si ce
ment même où il venait d'étonner la North York, on a eut recours au Gouvcr-.Guuverneir était rappelé à la vie, je suis
ombrîfen l'informant qu'au lieu de mettre neur ; des accusations de déloya uté et de certain qu'il n suivrait point la même mir-
main dans la caisse pirovinciale pour le mépris de la Prérogative Royale, furent pro- cie. Il verrait que la résultat de tous es 
da de sreté, il l'y avait plongée pour férées contre des personnes qui avaient été efforts a été de mettre le family compactaui

re continuer les canaux. L'hon. Nlon- plucées suprès du Gouverneur pour le con- pouvoir. Si la conteste avait existé erire
ur pense qu'il a répondu à l'lton. mem- seiller et qui avaient dé le contrôler. Com- le family compacL et la dernière admiis-
pour York lorsqu'il a parlé de sous-es- ment Lord Metcalfe obtint-il sa majorité 1 tration, le peuple ul Haut-Canada n'aunit-1
6s, mais il connait fort bien, ou du Comment Sir F. B. Head avait-il obtenu il pas traité ce pacte comme il l'a iéjà
ins il doit fort bien connaître, que d(u- la sienne ? Qui croirait maintenant que cet traité si souvent? Quelle étrange pièct de
t l'administration de mon honorable ami, écrivailleur des magazines de quatre Sois, marqueterie est l'adminictrationî actuele 
ays n'a pas été engagé dans un seul a pu avoir une majorité 1 Mais depuis que Personne ne connait le Procureur Géral
hing additionnel. Mais l'hon. monsieui Mr. Joseuh a été nommé grefflier du Con- du Bas-Canada. La place de dollicieur
its'en retirer en parlantd'une minute du seul, on n'a put manquer de se souvenir de Général est offerte à un individu qui fera
reau des Travaux en 1843. Comment ce qui s'est passé sous Sir F. B. Head. une curieuse figure à côté du ProcureuGé-
a change-t-il sa position? Le mal était Head, Colborne et Sydenham, eurent tous néral, du Receveur Général et du Solici-
a l'appropriation originale. Il est boit des majorités ; pourquoi Lord Metcalfe ne teer Général du Haut-Canada. Ce sera
r des partisans d'applaudir : applaudis, pouvait-il avoir la sienne 1 Mais après tout une curieuse choea que de le voir filurer
laudis, frère gascon, est une fort banne quelle a été celle majorité 1 Une mjorité entre le Receveur Général à la umine de tour.
e, mais Eur qui tombe la responsabilité de Gouverneur ! quelle affire avait-il avec tier, et le Solliciteur Général dii Haut-
la minute de 1843 1 La responsabilité cette majorité 1 La Reine a-t-elle une Canada, encore plein des aménités ie la
encuntrer le surcroit de dépenses tombe majorité ? Si les Gouverneurs Généraux vie collégialei il y aura sans doute leau-1

A

coup de bonheur entr'eux. L'hon. mem- mais conduit plis d'une cause et qui avait
bre pour Kingston n'est pas un admîi- été Lonmme de police puis tapitaine Fenci-
rtueur dufamily compact, cependant on le ble, a été envoyé à Gaspé, pour rompIa-
trouve dans la mme compagnie que l'bon. cer un monsieur canadicn-fmnçais?1 Pour-
Inspecteur-Général, et il devait assurément quoi le frère do ce même monsieur a-t-il
ea nomination à cejumily compact. Que été fait Juge ? Parceque tous deux uppar-
dirait Sir F. B. Heail, s'il trouvait touta tenaient au Fansily Compact du Bas-Cana-
coup le redoutable rebelle Mr. Viger, deve- da, parcequ'ils s'étaient plant chaque on-
nu lsoutien du Gouvernement conserealif.Inée, et à chaque administration, qu'ils
Le ministère petit-il être atisfait duisupport étaient sans emplois, et enfin un a pris
qu'il reçoit maintenant de la minorité du les moyens de les pourvoir. Pourquoi la
Bas-Canada Le inenibrepour Dnimmond première nomintion diu ministère a-t-elle
a déclaré d'une inanière indépendante été celle d'un jeune homme,qui revenait de
les opinions qu'il entretient. Il a dit avec New-Yurk en "Canada pour étudier la loi 1
raison que le peuple du Bus-Canada était Pourquoi at-on donné à ce jeune homme
privé de tout Gouvernement et de toute l'une Jes meilleures places dut pays, qu'un
amélioration. Le discours de l'ho. mem- avocat puisse désirer i parceque ce jeune
bre pour Kingston a Cuit connaitre la vérit homme portait le nnom de Paineau, et qu'il 
de cetle déclaration. Toutes les prome.sec élait neveu du deux ministres du cabinet.
qu'il a faites àa ses constituan ont été qu'il Pourquoi a-t-on nommé à la place honora-
prendait tout ce qu'il pourrait du lias-Cii- be de Greffier de la Cour d'Appel,un avocat
nada pour le donner au Haut, et que c'é- sans cause, connu seulement pour avoir
tait le principe sur lequel deait être fornié écrit uit petit papier-nouvello du nom de
le iinitère.et l'Acte constitutionnel mis en 1l'4irore, que le premier.ininistre payait, et
pratique. Que les oens. itessieurs, consi. dans lequel il écrivait lui aussi 1 On n pros.
dèrent, toutefuis, que s'il a été au pouvoir titué le patronage politique. Ce sont ces
du Haut Qain:du, avec la minorité du Bita- homnies que ea Majesté a couvert d'hon.
Canada, de gouverner la partie Ebt de la neurs, lorsque Ma1. Viger et Papineau
Province-, il pourrait arriver que les choses etaient ait pouvoir ; je demande aux mem-
changeraient un jour de face. Que les bres des Townships s'ils ont quelque con-
ions. messieurs disent 'ils sont préparés à fiance dans le ministère. i l'on a fait quel.
cela, qu'ils disent auci a'ils sont prets h ques choses pour eux depuis l'Union des Ca-
avancer que l'Acte d'Union passé par le tindasolonS Sydenham cutune mnjoritédans
Parlement de la Grunde liretagne a été tis le Bas-Canada et alors iunequantité d'arent
en pratiq.o, par l'adiiinistration qui siège fut dépensée en aiéliuraîions locales; mais
actuellement sur les bancs vis-a-vis. S'ils depuis lorsle Haut-Cunada e tout eu,et le
disetnt oui aijourd'hii,qu'ils remarquent que Bas-Cainada rien. Les ieitmbrce des Town-
la mme ri¡ onse pourra leur être faite de- shtipît et ceux de Montréal approuvent-lls
main. Je sais bien que si l'on pratiquait le cela 1 Y n-t-il un seul homme, quelque on-
mémite traitement à l'égard du Haut-Canada, racines que soient ses nprjugs contre les
le payi serait bientôt agité d'une extrémité Canadiens-Français, qui ne reconnaisse que
à l'autre, et si cette agitainon n'a pas eu lieu les intértsdu Bas-Cannda ont ¿té saierifiés.
dans le Bas-Canada, c'est grâce à la talé- Des membres peuvent se trouver obligâs de
rance de l'opposition. Sera--il potirtant du voter pour le Ministère, mme centre toute
devoir de l'opposition de contintuer à l'ave. espérance. Mais quelle est l'opinion qui
nir d'user de cette tolérance 1 Le tmembres prévaut au-dehors i la Chambre discute.
de cie ô-ci de la chambre croient-ils qu'ils t-elle le caractère Ou les niesurma du Gou-
doient empêcher cette agitation, parce- vernement ? Y a-t-il un homme qui peut
qu'un ig1r, ou un Papineau sont dans le dire dans les rues ou écrire dans les jour-

mbre pense-t-elle que nous naux-l'hon. membre pour Leeds lui-mé-
remp rons n devoir envers lo peuple que me, pourrait-il approuver tous les actes du
nuits représentons, si nous continu. ministère ? Je demande encore au peuple
ons plus longtens à garder le siien- du tBas-Canada, qu'avez-vous eu par le
ce? Non, il faut qu'il y ait de l'agitatin; moyen dece Gouvernement, si ce n'est la
et on verra que les membres de l'opliiosition satisfaction d'obéir on toutes choss à la
prendront enfin les mees démaches (lui suprématie du Haut-Cannda, et d'avoir la1
ont été adoitées par leurs adversaires. plus petite part possible dans la direction
Il n'et plins diflicile dle dire comment la pré- les ntiires 1 Je domande aux A nglis ilu
sente admnistirtion s'ect soutenue. Les sc. Bas-Canada ce qu'ils gagnent en se sépa-
les qui ont eu lieu sur les huAtings duos le mat de la majorite, et si une minorité dants
Bas-Cnada snt bien connues. Nous les circonstances comme celles où elle se
avoe eu des élections irlandaiest ; on trouve, qui se sépare du renie îe la société,
connait ce que c'est qu'une élection n'est îpîs mue pnr ces préjuègés natio-
irlandaise ; M. Gratian cin adonné une naux si justement dénoncés lair Lord Dur-
bonne dêfîîitioi, lorsqu'il a dit qu'à une hau i Quelles mesures iotivez-vouis obte-
élection anglaise, les troupes sont éloignées ir du mimistère actuel, gui vous seraIent
île la ville, et qu'ali ite élictioi irlandiiise refusées par le membre pur 'Terrubonne 1
elles d sont appelées. Un le toes nmis, Of- Cette itinoriit voudra-t-elle laisser le pays
icier du 89e., iîi'uditI lui-miiême qu'à la der- sans istitutions libérales, et dans la po.
iire électiioi pour M itré:l il avait coi- siaio où il est resté depuis la conquête. Je
pèch ldes Ciididdis île s rendre aux hus. demamile à n'inipirto quel llreton ai les in-
ting. Est-ce pour l'avanttigce des intitutions tittlioiin5 iritantnilqtes motinse en pratique
li iys que le enon paranlans les rues, lorsque le nombre total des représentans
lue les troupes mrchent armées le leurs peur le Cainala-Uni n'est pa plus grand
bayoiinettes, aU tis des électints Telles que celui qui représentait autrefois le uis-1
sonut pouriat lt scènies qui ont eu lieu Catala ,eulement 1I11 est notoire que obeau-
toutes les fois qu'un Gotvelineur a voulu se coup le grands talens sont exclus de la
gagner ue majoité. Si on désire voi Chambre a cause du petit nombre des Com-1
prospîrer le pays, il faut faire fonctionner ts. Il est évident que des grands Comtést
nos iîitit"tions dans leur vrai eslrib et de de 40,000 à 60,000 électeurs français net
I nanière qu'elles ont fonctionniim suns le peuvent faire des sacrifices pour envoyer1
gouvernement de mon hon. ami pour des hommes d'nutre origine lorsque le nom-
North York. bre des représentons est si petit; ils eit déjà

Qui représente le Bas-Canada dans le fait de grands sacrifices mais le temps est1
gouvernement i L'honorable membre pour venu où ils n'en feront plus ; que là repré-1
Trois-Rivières est sorti du conseil sans doi.i sentation soit aignienlée et (lue la Cham-1
nier ses raisoi, il n'a jamais voulu donner bre se remplisse d'liornmes capables dignes
îd'exliutiois à ce sujet. On les trouverait de reprètenter toute cette grande Province.
peut-être dans la crise ministérielle que Je terminerai en répétantt que les difli-
personne n'a jamais lue, et qu'il a toujours culIts qui s'offrent pour le gouvernement1
dans un comi de sa poche. Comment petit- futur de cette colonie viennent de l'insufi-i
il aet justifier, et coninent peut se justifier dance des institutions du pays, et de la(
l'lion. membre pour Ottaiva? Ces deux manière dont on les fait fonctionner, et dui
nomîs passeront u la postérité avec l'exê- moment que j'ai entendu la partie du dis-
cration de leurs compatriotes ; ils sont fgés cours qui fait allusion à ces institutions,1
tous deux, mais qu'on ne suppose pas qu'ils je l'ai saluée comme offrant une roccasiont
pourront s'échapper avec impunité, tout le favorable do faire une représentation à cea
puys a'éleve conre eux ; et lom de pouvoir sujet au représentant de Sa Majesté. Ilr
donner appui à l'admimistration, ils ne peu- faut de bonnes Institutions pour rendre unr
vent se maintenir eux-nmêimes contre 'indi- pays prospère ; je n'entende pas parler de1
gnation générile qui s'elève contre eux. la prospérité physique, mais les connais-
Onu ns le membre dct Trois-Rivières de sances politiques, et des litmières en gêné-e
côté comme une nuisanîce. Les chiffres ral ; soûs ce rapport le Canada est beau-r
que llhon,. membre pour North York a coup inférieur i la Nouvelle-Ecosse, eti
cotés des dilffrenitesplacesoecupées pardes aux Etats-Unis. Il n'y a que quelquesi
Sinadens-français disentdes volumes con- jours quejelisaiscertainesremarquesd'unei
tre le peu de bien que procure au Bas-C'- revue d'un livre de Sir F. B. Head, dansr
nada le système électif. L'objet a loujours laquelle on représentait les hommes publics I
été d'acheter des rnajorntés ; et 1lachat le du Canada comme ignorans, et :rüs par des
plus facile est celui d'une majorité d'un. môtifspécuniaires. Sil én est ainsi,et si a
C'est la raison pour laquelle un membre de la position du Canala est inférieuralI celle i
cette chambre a laissé sa place dans la der- des Etats-Unis, cela est dé à la manière 
nière session, après avoir ét6 nommé à dont nos institutions sont mises en pratique. q
trois emplois dilTérens. Commentset fait-il Ces mstitioîns sont meilleiuresplus simplesv
qu'un nembre du barreau qui n'avait ja- et plus naturelles, mais al'bus qu'on en faii i
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les reni sanse'valeur. LeS EtiieUi
ont de pmubriciteméuemies, 'dé' 'eiaiub
hommes dans choque dèplieate is
q ue les Caladientisntad êauià
del'impertinentkenrivilleur qui a eiah-
revue du livre de 'ir- F .'.Hééd . '5QLe
dira-t-on de l'autre haï6 e 'éaaloi
qu'on 'cotnatra' Iue cette adreise iê
remportée pet une 'iajorlé Bdïhîùé
Heureusemenct le peuplle' dMriletM~ e1
bien peu de ehse- du t  iiaddleu
sement que le peuple d'Abgl.ter lltm-
peu de cas des Canadles àetir éisdigs
leur lisatoire I m.miil - stlhea'. I e it
vient sous leur yx, que eerd tiit
Il y a eu un Minstère en a
réaigné parce gpil'aêétait'mïutenu r
ute iiajorité du ecinquante.six. Si i,
nistres désireitrenrole.cie Canadiens'e 1 -
mrex, s'ils désirent qu'is -snient AugllJen
réalité, au lietu de ne l'êtreque de nom s'ils
désirent paraltre avec honneur, devafh'le
pays, qu'ils présentent n bill pourtrIpWr;le
nonibre des représentsan 5i on faitde.
le Canada, oubliant les petites quetelle e'i
ont retardé son avancement judqu'ar o;-
d'hui, atgmentera de jour en jet*; Sf«
la position qu'il occupera ; si onlée lt fit
pas, il ne pourra manquir de retrnaders
tandisque l'étoile deu EttUnis s'élt.em
%wrs le croissant..

Jauni 10Juin.
M. le Solliciteur-G énfal Catneren emn-

mença son discour par faire une teîue«de
la vie politique de M. Baldwin, et helrcha
à prouver que' 'hcn. Monsieur avaitpis
d'une fois donné des marques dlicoetitisà
tance, et Ci part!eulle? fur la'loi de' pri-
mogéniture et celle qui' emnpêhe'le clerg6
de voter -sur les actes de ladministration
de la justice et des Biens des Jésuitbisdimns
In dernière session. Quant aux dernlêrs
élections dans le Htit-iCanado, elles-n'a-
valent rien prouvé, puisque lei mielea
avaient été élus, des deux "cèth' de la
Chambre; 1. Cameron paria quelque tçnis
lur la tolérance quidevrait- r ner entr'Iâ
deux partie de la Chambre. • savalîtl'll
étit jeune et sans expL-rience, eniaqliepeC&
dant il connaiteait 'ae Phistole-.dtit
terre pour pouvoir juger qe laeatcho
l'on avait adoptée lier rapport à la queIlo
d'Oriteur était toue-fait à, òuic j onavàlt
prostitué la dignité de la Chambre, euài6
fesant asseolr dans lo fnuteuil avant d'ovàôi
déierminé s'il avait le droit d'y asIér. 'il
cita le cas de M. Adilngton, Orateur'dé
la Chtanbre en 1801, et nommé Premier:
Miinistre par le Ri. Les négociationa
avuient duré plusieurs semaMles; cepen-
datet personne n'avait mis en doute son
droit ai fautîeuil de la Présidence, on avait
attelidu jusqu'à ça qu'il eut décltaré ' la
Ch ambre u'il n'avaiu plus lroit de préakIer
parce que l roi venait.de lui confrei uq
attre honneur. Ces questions et tronpque-,
tions faites A l'Orateur ne s'accordaient point
nvec la pratique anglaise... Ce Ministe
n'étant pas préparé à répondre aux ques.r
tions qu'on lui avait posées, aurait pu refti.
ser de le faire. On. avait parlé d la cott.
ruption du numistère et capendantMi
Bluchianan et Dunnl, deux dçe utmii:dei.
Rfrmsues, avaient dépeusé 4,Q00.dans
ine lection. M. Cameron.parja longtemq
sur le nnnqiodp miculumicomptlne. q'il
prêtendulait exister entre le membre pour.
North York et, ,pes Martisa'a ils avaioe
différé aux sujets des actes de l¼dminig
tration de lajusice et des Biens desjésuites.
Il n'y avait entr'eux aucune communa1uté
d'intérêts ;il prétendait mremo qu'il y avait,
beaucoup plus de sympathies entra les Con
servatifs et les Canadiene-Français. Les
Canadiens avaient :dêj moontr combieil
peu ils tenaient à tre unis avec.leurs ani<
du Ilaut-Canada,en p arissani,sans p I..
sieur circonstances, disposés à les'abanu
donner. On avait voqlu leuridonneru&no
part dans le Gouvernement, on avait mAme
entanié une négociation qui.avait pour bu.t
de faire cesser tous ressentimens de parilet.
rendre 'justice à toules les origiacs. 1I.
exigèrent:li permission de. nommer qqatres
membres du Gouvernement su'r sept.-ene
un mot, de nommer le port qui doit repré-
senter les intérêts anglais dans lu Bas.,Cr.
nada.. Il demandait si le ministère n'aurait
pas commis la plugrande, injustice.enversi,
la population onglptse. en accordant, une
telle permission?, M. -Camerpn répondit
ensuite aux plitiptes profàrées parM.,Mer.
rit contre le gaspilage:das dniera pnbjiLs -'g
il dit que les £50,000,dpens.ene 181
et 18*4 ne l'avaient pas étésous I'opn
nistraion rctuelle,nmaai bien sos une,and
mnistration dont le:nembre pour'Lêîohn
lui-rnèmeétait un xéldpnri

Up bjma. tuae.. y. Meyer
sana cesse dq ehira ¶l9qij
i pensait que sio an lon i
Procureur GéréralCÇ .çhler
q ier et Conunisaire duBmeu
vau ; il était surpris qijelhon n
pour North Yorkin'eutpa t


